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2t. Sti. Kottqe-Contient £ écoles. fréquenitées par 254 élèves.
C est l'lune des I¡àroisses qui, clmpraiveient uu chlfre de sa popu-
lation, fait instruire le plus grand nombru d'tîlîts. l.es instituteurs
et institutrices psóèdent les qualités requises pour enuseigner avec
succès. u Suis heureux de dire que le Ieur Lausier rü'uecompagnu
à chaque école de sa -,roisse ;ussi sons zèle éclairm ne cntribue pis

Sà t'aire irupre r l'es vole Prs. ix distribués 0. Coii en
n ordre.

'2. (Gteruu.Lîiun.-L écule dI ~du ' teN atctvuelen tá tenimi îîu r
Mllte.ne Perry, qui est tout.-.fuit culaible. E) le e uçoit un eneoura
gemi ent libéral di li p t e.s contribuables. Elèveis I0. Prix, S.
Ctoi mtes scoliires nieux temus par le s> 'ri'tuire, netuel que par soi
prèdecsseur.

20. St. Ituce.-L.'éc<e nedle, tenue pur 1. Tardinal, est doris-
saute.3 l - îrc"s or tpès satisfaiîinits. l.a lecture, lêeriture les

r dled lua gramltu.uire etl arithmétu sonIt aveigcés nye üîtlodue
et succès. Jqe! ne puis prèsenuter tu raport usi favotill les écoles
tenues hpar 3 MM. Ilotte, Gar<u, Laoroix et Mlle. lærebvre

Elcè,ve tqu Aîentanît'ees écol's, .! t ; prix disintribués, 8. Comptes
scolaires, ien qu'arriérés saut plus satisfisaut s que iar le passé.

27. *oulamycs (èdr)Cii cule, y eo ris lu couvent enset
giant, y Lont en opération. Le clmes du couvent, sons i hiabituo
direction des Su urs de la Conîgr auation, luissent rien si désiur.
L'école de St. Féréol serait plus tnoiaante, n'était-ce le ieu dulaliti
tude le Passistat ; celle du village 'Ia plus celle émuhlattion qui,
:strefoi, en faisait une des écoles suléricures du cointé. L'école,

des Casndes telle qu'actuellemilenti tenne. est line nuisance j*ui vu
avec' peie que la Imijirité des cmunsires, ous un prétex tenad
mîxes ible.en uot de nouveau ei ag le maître.

L'écule tenue par M. Lant hier est tl.'risaute et progresbive. JXu
distribuié dans cette école S prix, de imnême i ue dans les Classes du
couvent. îlumiistratioscolauire est digue J'ges par sou exacti.
tude àl faire payer régulièremnent les coitribuiotis, e t à nie laisser
aimuellemet aucut arrérage. Elèves, 260. Coiptes parfaits.

Ci j d( le rdc v.-L ville de Montréanl, qui jouit d'une réputation
miièrite par ses associations de bietidsänee t de chirité, fixe ent
niàme tenspsIttention des étratgers par lf zèle et le dévotiemet::t de
ses< habitants pour ropfager une honne et solide itistructio .

Sans larler ici ces établisien ents de St. Sulîice, des lésuites, de
l'école riorm:le des académtes et utitres, je ine hornerai à présenter
un résumé succinct (les éitallisseIlents et écoles sous le département
et le contrélo dus coniniissaires.

I. L'externaîît des dtînues religienses dl la Comgrégation le Notte
Sane. L'éducation que I onI g domine est parfaite.

2. L'orphelinat de lia Providence, compte près de 80 élèves. Ce
n est pa, sans émOtioni quo, vous voyez celle noiibreuse famille dcin-
fatt infoituniis qui, satis cet aisile, seruient exposés it devenir les
victinies le lia tisère utdi crime. Il y a eut outre, l'école des sourdes.
imuettes dirigée avec habileté par les StLurS de lia Providentce, et -ré.
qutentée' par 40 élèves.

3. L'ueole comnerciale sous la direction de 31. Arclaunib:ault, dont
l'aptitude et le dévouement soit saus bornes :M. DesplIIles et
Garnt, ses intxilirires, so0t de bons i istituteurs. 200 élèves fréfquei.
tet cette école, ?ù l'<on enseignei avec titi égaîl succès le Mris et
l'aiglais. Ut% prêtre de St. Sulpice st chargé de rinstrîetion eli.
gîctuse.

A. Six écoles élémentaires, dirigées par LN. McQuilltn et Mathews,
et Mmes l yras, O'Kuefe, Sanginet utMlle. Rosiie Poitras. Ces
écoles ont ch acune lotir mérite reconnu, mais l'ait ie saurait trop dire
de bien del celle de Mlle. Poitras.

Tous, mîîîtres et maitresses, sont munis de diplôme. La lecture,
l'écriture, larithmétilie mentale et pratique, la géographie, Phistoire,
toit ce qui coistituee, eu not, btî lionneIt école élémentaire, y est
eniseigne avuec talent.

.e suis heureux de dire que plus dIe 710 éléves fréqueite'It, cette
ianqe, les écoles sous le contrôle des commissaires, et je résuinne cii
ielques mots mon présent raipport
Miniicipalités juticieutseset éclairées, écoles bien disciplinées et cnit.

duites avec succès
Jnstituteurs et insttititr d évoués et munis du lînevets d'aptitude
Secrétairesrésoriers probes, inielligents et actifs.

Extraits des ippurts de l'annte 8 5G2.

Je suis heureux de pouvoir constater les progrès constants les
institutiotis du'éution lacées sous nia surveillunce. Il y a it rogrés
das les matières enseigiées, progrès dans l'administration les
finatnces, progrès dans les systèmes d'uigîemîent dloîités par les

instituteurs ut institiutrices, et progrès, tout naturellement, de la part
des élèves. Cependant, les progrès le es dentiers ne tt pas ce qu'ils
devmieit étre enucore, et cela dépeind de deux causes: .ol t malique
d'assiduité, surtout dims lit saison des travaux 2. l'habitude qu' ont
généraleuent les parents de retirer let rs enntits de lécole aussitôt
qu'ils onit atteintTà V ý (le 13 à 1.1 ans.

Le disitrict du M. a!ade renferme les coits d'Il ueielaga, de
ac'eCart ier d a tudreuil et de Sunulatîgus, plus les écoles cat ho.

tiquces doe l i té deIî M (Iv "i
Daui le co té d ilulaga U y a 233 -1 élé s v. Sur 'e nombre,

«)[ 6 sont catholiques et 218 sunt lrotes ts. Les résultat, sont
geîiereittet té dat i

Lu coîlité tie .lcjîC renutfermte lt*0Gr élèvees donît 151 (lirot
catholiques et 90 stt protest es résuututout aussi très'
sat isfaisanîts.

Lo nombre d'él'vûs dais le cointé de Vaudreuil est de 1-137. Sur
ce nombre, 1272 stit catholiques et 165 soit protesanuts. Lus pro.
grès sont satisfaisants.

Dans le coulté de .Soinnes, il y a 1507 élèves, lotit 1447 $ont
catholiques et 120 sout protestants. Les progrés sont itssi tiîis-
faisants.

I.a cité de Montréal renferme 750 é vs sous le coitîtéle des com-
nnsrscatholiques.

Dl'ipres ce qui précede, le district d iimspîeCtionu de M. V:alde rei.
fermîe 7,6J1 élèves., lotit 7,101 sott catholiques et 593 jirotestants.

M. l'Inspecteur Valade fuit les plus grands élogesnues institution.
atio de lit vile de Montréal.

Etr nit du qRapport de M. l'ispecteur DoIîniA.

COMTeS 1: i:rtT]IlUltl JutIET o-1eY.TCMi.S UT i..i ss,0 11 os.

J'ai 1'honteîr de Vous tranîSîîîtt.r nmon iitie rapport annuel sur
l'état des écoles comnmunes et le n'iistrutionu en général, clats nron
district d'inspection.

Les chitfresiui représentent le nombre des élèves dans les écoles
jritiaines lómeütalQs n nt jus suhi, cette miée, de changements
notallc-s, itIsci'ils n'otfroit qit'iiî Surplus de 1 07 sur ceux de la même
classe, pbonr l'anî denier. Qiuoi1ce je comtpte, cette ainiée, tine écule
modèle de plus que l'Un dernier, je trouve, cepetndant, 10 élèves ou
un Vingtième de ioins. Ce déficit est encore bien plus considrtble
îIour les collèges et les couvetts enseigiants : puisque leurs totaux
réunis, compîarés A ceux le l'annédne cenîière, prèseitenut 1ne dinaiiu.
tou de 12, oui rs d'u huitième clii total.

Cette clinint son dans le nombre des élèves des tiisons d'éduntiot
supérieure tme parait avoir pour cause principale le peu de rendetueut
de li derniére récolte. Elle s'explique moinis npour les élèves cdes

coles primatires, ptiisque la mme cusey a moins d'action (lie pour
Pdéucation supérieure, oit plutôt qu'elle n'y agit pas18 du tout, l'iistrue.
tiit élétientare coûtant toujours. bois <ini maiC an, le même prix.

Si je n'ai pas lieu d'être satisfasit de l'iitgiimetattio <litd nonbre des
éléves dtains les écoles priiuitresj, tini at moins, lieu cIe l'étre sous le
rapport de leur avanceenut :en général.

Si Ponu étalîit tine proportion entre les divers chiffres de 851 et
ceux de la population des quatre comtés ii forminent misot district
d'inspection (72,885 ines, recensement de 181), oit trouvera (chitîres
ronds) qu'un 7ène de la population totale va à Pécole ; tue 1 sur 12
suit lire; i sur 17 sait écrire: 1 sur 19 apprend calculer ; I sur 12
apprend l'orthographe ; 1 sur'.1 tpprend lu gêogratphlie.

les enfaniits de O ans et Iuî.d casous dle i iforment lit ''ime pari
i'iue pulati, et doficcuu friapùcn/r r'cole'' (ueptiaux: De
Plustruction prmnire n lBelgiulue, 183S). Ot n'a doni pas encore
fait, sous ce rapport, tout ce cp'oni pouvait, dans ce district. Malgré
cela, usand je regarde à ce cIle nous étiotns a','ant 181', et qu'après
seulement 14i an décles puibliques, tuons un sommes, sous le ralport
,li nombre d'enftuts fréquentain l'école, phis avactés aujourd'hui que
tin l'étaient I'Ecosse et huit des cantons dle lit Suisse et 1S34, que la
Iollanle et la Pesvlvani un 1835? je au t sistrop si (méme au

risqute cu passer pour optimniste) je ti dois pas <lire que les résultats
obtenus sont tissez eicutrageants. Malheureusement, chez nous, ce
septièuie du li population qui va il l'école ne iit fréqiuente uas:assez
régulièrement, ou nte li fréquente pas assez löngtemps. Il s'e itsutit
que, mme dans les meilleures écoles, les uts n acquièrent que det
tiotieuts incomplétes{et dont ils ute tardett pas à perdre lu souveni
une fois sortis cel l'école. Après les nauvais matres et les institu.
tricei pa I r ait, je tue sais pdase plus grands létuux ldauits nos
écoles que le défaut c'issiduité et c'est pour ainsi dire le seul obstacle
qlieu je sache iuisurnioutable il leur utilité. Aussi, ai.je lh avec beau.
coup d 'iutirèt mnaisi je <lois le dire, avec plus cde curiosité que dle foi
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